
  

Renault Belgique Luxembourg  
Direction de la Communication 
Avenue Mozart 20, 1620 Drogenbos 
Tel.: + 32 (0)2 334 78 51 – Fax: + 32 (0)2 334 76 18  
Site : www.renault.be et www.media.renault.be 

1

Dossier de 
Presse 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

RENAULT, 115 ANS DE SUCCÈS EN COMPÉTITION 
 
Renault a depuis longtemps compris la valeur ajoutée du sport pour un constructeur automobile.  
 
La première victoire majeure de Renault arrive dès 1902, avec le triomphe de Marcel Renault sur 
le Paris-Vienne. Trois légères Type K et quatre voiturettes sont engagées par la marque face à 
de puissants adversaires, dont la Mercedes du Comte Zborowski et la Panhard d’Henry Farman. 
L’itinéraire emprunte des voies escarpées et sinueuses ainsi qu’un terrible passage alpin. Le 
succès de Marcel Renault à une vitesse moyenne de 62,5 km/h marque la naissance d’un 
compétiteur très sérieux dans toutes les disciplines du sport automobile. 
 
En 1906, Renault s’inscrit au tout premier Grand Prix de l’histoire, organisé sur les routes des 
alentours du Mans. Avec la Type AK, dotée d’un châssis léger et d’un moteur quatre cylindres 
12,9 litres, le Hongrois Ferenc Szisz s’impose au terme de plus de 12 heures de course, dans 
une chaleur étouffante et sur une piste ayant presque fondu. Cette victoire contribuera à 
augmenter les ventes de la marque française pendant plusieurs années. 
 
Les années folles et la conquête de records 
 
Dans les années 20 et 30, Renault se concentre sur les records de vitesse et développe la 
spectaculaire Renault 40CV Type NM des Records en 1926. Équipée d’un moteur 9,0 litres, d’une 
seule place, d’une carrosserie coupé aérodynamique et de roues apparentes, elle boucle 24 
heures à la moyenne de 173 km/h. Un chiffre impressionnant pour un véhicule issu de la 
production d’alors.  
 
Dans les années 1930, Renault produit la gamme Nerva tout en poursuivant sa quête de records 
sur les routes d’Europe et d’Afrique. Avec ses courbes inspirées de l’aviation et son 8 cylindres 
en ligne, la Nervasport manque pour deux dixièmes de seconde la victoire au Rallye Monte-
Carlo 1932. Elle s’impose néanmoins au Rallye Monte-Carlo et à Liège-Rome-Liège en 1935 
avant de finir deuxième – derrière Bugatti – du Rallye du Maroc 1935. 
 
Sur l’anneau de Montlhéry, la voiture se montre encore plus efficace. En avril 1934, une 
Nervasport spécialement préparée pour l’occasion s’offre plusieurs records d’endurance dans 
toutes les catégories. Elle parcourt plus de 8 000 km en 48 heures, à une moyenne de plus de 
160 km/h et une vitesse de pointe dépassant les 200 km/h. Sa carrosserie dynamique influencera 
le dessin des futures Renault. 
 
L’Étoile Filante des années 1950 
 
Dans les années 50, Renault retrouve son esprit pionnier en visant de nouveaux records. Conçue 
après deux années d’essais en soufflerie, l’Étoile Filante pose ses roues sur les lacs salés de 
Bonneville (Utah, États-Unis) en septembre 1956. Paré d’une superbe livrée bleue, ce véhicule 
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hors norme dispose d’un châssis tubulaire et deux grandes dérives proches de celles d’un avion. 
Sous l’habillage de polyester se cache une turbine ultra puissante développant 270 ch à 
28 000 tr/min et une transmission Transfluide. Clin d’œil à l’aéronautique, l’ensemble est alimenté 
au kérosène et exempt de vibrations grâce à la rotation de la turbine. Dès ses premiers tours de 
roue, son concepteur Jean Hébert établit un nouveau record de vitesse à 308,85 km/h. Un exploit 
toujours invaincu ! 
 
Dans la foulée, Renault triomphe en rallye. Le Losange engage l’innovante Dauphine à moteur 
arrière sur de nombreuses épreuves. Elle monopolise les quatre premières places des Mille 
Miglia et remporte le Tour de Corse 1956 avant de s’imposer sur le légendaire Rallye Monte-
Carlo deux ans plus tard. 
 
Les débuts avec Gordini 
 
Créateur des voitures de course éponymes, Amédée Gordini développe une version radicale de 
la Dauphine à la fin des années 50. L’association Renault-Gordini se révèle fructueuse et mène 
à la création des légendaires R8, R12 et R17 Gordini. La R8 Gordini brille notamment en rallye, 
en course de côte et sur les circuits. En 1966, son immense popularité conduit la marque à lancer 
la Coupe Renault 8 Gordini, pionnière des formules de promotion. En 1971, le moteur de la 
Renault 12 Gordini est utilisé dans les monoplaces du premier Championnat de France de 
Formule Renault. De nombreux champions en herbe y effectueront leur formation, à l’image de 
Jacques Laffite, Jean Ragnotti, Alain Prost, Sebastian Vettel, Kimi Räikkönen et Lewis Hamilton. 
 
Rapidement, les bâtiments de Gordini à Paris s’avèrent exiguës pour les ambitions sportives de 
la marque. Le site retenu pour les nouvelles installations se situe à Viry-Châtillon. L’usine est 
inaugurée le 6 février 1969 et devient le tremplin des succès futurs. 
 
Renault se concentre dans un premier temps sur un moteur V6 2,0 litres, officiellement dévoilé 
en janvier 1973. Le bloc se révèle vite compétitif dans le prestigieux Championnat d’Europe des 
Voitures de Sport 2,0 litres. Renault rejoint ensuite le Championnat du Monde FIA des Voitures 
de Sport et une version turbocompressée du moteur voit le jour.  
 
Renault Sport est fondé en 1976 et un programme en monoplace est lancé parallèlement cette 
même année. Première étape : le Championnat d’Europe de Formule 2 avec le V6.  
 
Victoire au Mans et débuts en F1 
 
Les Renault à moteur turbo se montrent diablement rapides en Championnat du Monde FIA des 
Voitures de Sport, avec de belles séries de pole positions et de meilleurs tours en course. Tous 
les ingrédients sont réunis en 1978 lorsque Didier Pironi et Jean-Pierre Jaussaud remportent une 
victoire historique aux 24 Heures du Mans, tandis qu’une deuxième Renault boucle l’épreuve au 
pied du podium. Après ce succès retentissant dans la Sarthe, Renault peut désormais se 
concentrer sur la prochaine étape : la Formule 1.  
 
Depuis des années, l’utilisation d’un moteur turbo est autorisée par le règlement technique de la 
discipline, mais personne n’a encore osé franchir le pas. Personne avant Renault. Dès 1976, le 
constructeur français lance discrètement des essais en piste avec une version 1,5 litre de son 
V6. Plusieurs courses sont programmées pour la saison suivante. 
 
Propulsée par son V6 turbo, la RS01 débute lors du Grand Prix de Grande-Bretagne 1977. 
Confiée à Jean-Pierre Jabouille, la « théière jaune » ne voit certes pas le drapeau à damier, mais 
elle marque les esprits. Quatre autres Grands Prix suivent en fin d’année, permettant à Renault 
d’engranger une précieuse expérience. L’apprentissage se poursuit tout au long de la 
saison 1978, jusqu’à ce que Jabouille inscrive les premiers points de Renault en F1 — les 
premiers pour un moteur turbo — en prenant la quatrième place du Grand Prix des États-Unis. 
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Le passage au double turbo lors du Grand Prix de Monaco 1979 représente un progrès tangible. 
L’équipe surmonte enfin les problèmes de temps de réponse et Jabouille décroche une première 
victoire historique à domicile après s’être élancé de la pole position à Dijon. 
 
Succès en rallye 
 
En parallèle, Renault poursuit en rallye. La marque remporte le titre Constructeurs du 
Championnat du Monde des Rallyes 1973. En 1977, Guy Fréquelin est sacré Champion de 
France des Rallyes avec l’Alpine A310 Groupe 5. La Renault 5 Alpine est tout aussi populaire 
grâce à Jean Ragnotti, deuxième du Rallye Monte-Carlo 1978 puis vainqueur de l’épreuve en 
1981 et du Tour de Corse 1985 avec la Renault 5 Turbo. 
 
Renault s’aventure également en rallye-raid avec le Paris-Dakar. Engagée à titre privé, la Renault 
20 des frères Marreau s’impose lors de l’édition 1982 du célèbre safari africain. 
 
Côté Formule 1, l’investissement de Renault commence à payer. En 1983, Renault se classe 
deuxième du Championnat du Monde avec Alain Prost, vainqueur de quatre Grands Prix mais 
qui termine la saison deux points derrière Nelson Piquet et ses trois succès. La même année, 
Renault devient pour la première fois motoriste d’une seconde écurie en s’associant avec Lotus. 
D’autres fournitures sont ensuite conclues avec Ligier et Tyrrell. Au Grand Prix du Portugal 1985, 
Ayrton Senna remporte sa première victoire en F1 avec un V6 Renault. Cette saison-là, le 
Brésilien s’affirme comme l’une des révélations de la discipline.  
 
À la fin de l’année 1985, l’équipe d’usine cesse ses activités pour se concentrer sur son rôle de 
motoriste. En 1986, le trio Senna-Lotus-Renault se montre le plus rapide de la grille, le Brésilien 
décrochant huit pole positions.  
 
F1, l’appel de la victoire 
 
Renault retrouve officiellement la Formule 1 à la fin des années 1980, cette fois à la faveur d’un 
partenariat avec Williams. Dès sa première campagne, la nouvelle association débouche sur 
deux victoires en Grands Prix, suivies de deux autres en 1990. Nigel Mansell, qui connaît les 
moteurs Renault depuis son passage chez Lotus, rejoint l’équipe en fin d’année.  
 
Commence alors une extraordinaire période de succès. À la fin de l’année 1991, Williams-
Renault est déjà le duo à battre. En 1992, Mansell écrase la saison et offre son premier titre 
mondial à Renault dès le mois d’août.  
 
Ancien pilote Renault, Alain Prost rejoint Williams en 1993. Lui aussi décroche la couronne avant 
de prendre sa retraite. D’autres sacres suivront, en 1996 avec Damon Hill, puis en 1997 avec 
Jacques Villeneuve. Williams-Renault est également sacrée chez les Constructeurs en 1992, 
1993, 1994, 1996 et 1997.  
 
En 1995, Renault renforce son implication en nouant un nouveau partenariat avec l’écurie 
Benetton. Michael Schumacher obtient le titre chez les Pilotes, tandis que Benetton s’impose 
chez les Constructeurs. Avec ses deux équipes clientes, Renault coiffe six couronnes mondiales 
d’affilée entre 1992 et 1997. Entre 1995 et 1997, la marque au losange remporte 74% des courses 
disputées.  
 
Renault quitte officiellement la discipline à la fin de la saison 1997. Williams, Benetton, et plus 
tard la nouvelle écurie BAR, utiliseront des moteurs d’origine Renault badgés Supertec, 
Mecachrome et Playlife. À Viry-Châtillon, une cellule de développement continue à plancher sur 
un futur programme F1.  
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En parallèle, Renault brille en rallye tout au long d’une décennie notamment marquée par la 
victoire d’une Maxi Mégane au Tour de Corse 1997.  
 
Un retour en F1 
 
Une fois de plus, l’absence officielle de Renault sur les grilles de départ est de courte durée. 
Début 2001, le Losange annonce le rachat de l’écurie Benetton pour revenir en tant que 
constructeur à part entière. Renault fournit cette saison-là des moteurs à Enstone avant que la 
structure ne renaisse sous le nom de Renault F1 Team l’année suivante. Le site châssis reste 
basé au Royaume-Uni et travaille en étroite collaboration avec le département moteurs de Viry-
Châtillon.  
 
En 2003, Fernando Alonso décroche en Malaisie la première pole position de l’équipe. Le jeune 
Espagnol fait encore mieux en Hongrie où il signe le premier succès de Renault F1 Team. 
L’année suivante, Jarno Trulli offre la victoire à Renault lors du rendez-vous le plus prestigieux 
de l’année : le Grand Prix de Monaco.  
 
En 2005, Alonso est l’homme à battre : il devient champion du monde Pilotes tandis que Renault 
s’impose chez les Constructeurs avec huit victoires pour l’Espagnol et son équipier Giancarlo 
Fisichella. 
 
Malgré l’important tournant technologique que représente le passage du V10 au V8, Renault 
poursuit sur sa lancée en 2006. Avec huit succès, Renault lutte face à Ferrari dans la conquête 
des titres, mais la capacité d’innovation de la marque française l’emporte encore avec un 
nouveau doublé.  
 
Rompu à l’exercice de fournir plusieurs équipes, Renault signe un partenariat moteur avec Red 
Bull Racing en 2007. Les monoplaces bleues ne tardent pas à se révéler performantes. En 2010, 
Vettel sort finalement vainqueur et devient le plus jeune champion du monde de l’histoire de la 
discipline. L’écurie Red Bull-Renault remporte le titre Constructeurs.  
 
Tandis que Renault recentre son activité sur la fourniture de moteurs, Sebastian Vettel est 
intouchable au Championnat du Monde, battant tous les records pour décrocher quatre sacres 
consécutifs jusqu’à 2013.  
 
Aux côtés de Red Bull Racing, Renault fournit Lotus F1 Team, Caterham F1 Team et Williams F1 
Team. Tout au long de la période V8, le bloc conçu et développé par les 250 ingénieurs de Viry-
Châtillon n’a cessé de dominer en remportant plus de 40% des courses disputées et un nombre 
record de pole positions. 
 
En dehors de la F1, Renault Sport Technologies poursuit le développement de sa gamme de 
championnats monotypes avec la Formula Renault 2000 et la Clio Cup. En rallye, la Clio Super 
1600 s’impose rapidement avec plusieurs titres internationaux entre 2003 et 2005. 
 
En 2005, la fusion entre l’Eurocup Formula Renault V6 et les World Series by Nissan mène à la 
création des World Series by Renault. Évènements accessibles gratuitement pour le public, les 
World Series by Renault ont mêlé onze ans durant compétitions de haut niveau, démonstrations 
de F1 et animations à destination de toute la famille. L’évènement permet notamment à de 
nombreuses stars de la F1 de percer dans le monde du sport automobile. 
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Le début d’une nouvelle aventure 
 
En 2014, la Formule 1 effectue une véritable mue avec l’introduction d’une technologie moteur 
d’avant-garde. Le nouveau groupe propulseur de Renault en F1 combine l’architecture de 
l’ancienne génération de moteurs suralimentés, de puissants moteurs électriques et d’une 
batterie de systèmes de récupération d’énergie sophistiqués pour réduire la consommation de 
40% tout en offrant un dynamisme et des performances similaires. 
 
Renault continue de fournir Red Bull Racing, l’écurie sœur Scuderia Toro Rosso ainsi que 
Lotus F1 Team, mais la bataille est rude. Après un examen complet de sa stratégie, Renault 
annonce fin 2015 son retour en tant que constructeur à part entière. 
 
En 2016, Renault retrouve la F1 en tant que constructeur officiel sous l’étendard Renault Sport 
Formula One Team, dans le cadre d'un engagement minimal de neuf ans et dans le but de revenir 
une fois de plus sur la plus haute marche du podium et de jouer les titres mondiaux. 
 

Enstone : un site moderne tourné vers la performance  
 
Depuis 1992, le Centre Technique de Whiteways abrite une équipe de F1. Niché sur une 
ancienne carrière située entre les villages d'Enstone et de Middle Barton, il a successivement été 
l’hôte de Benetton, de Renault, de Lotus et de Renault Sport Formula One Team. 
 
Dans la dynamique du retour de Renault en Formule 1 l’année 2016 a marqué le début d'une 
transformation majeure du site d’Enstone pour accroître son potentiel. 
 
Dans ce cadre, cinq projets sont en cours de réalisation. Quatre sont bien avancés dans leur 
phase de construction et le dernier débute tout juste. 
 
Le premier vise à accueillir deux nouvelles machines d’usinage au sein d’un tout nouveau 
bâtiment de 260 m2 pour près de neuf mètres de haut. Ces outils ultramodernes sont nettement 
plus grands que les précédents. Ils permettront d’augmenter la taille des pièces usinées tout en 
améliorant considérablement la précision. 
 
Un bâtiment en construction hébergera deux cabines de peinture et de préparation, afin de 
rapatrier cette activité en interne comme souhaité. On y retrouvera également une zone de 
stockage de 252 m2 pour l'équipe de course. 
 
Le troisième projet concerne le département aérodynamique, qui dispose désormais d’un espace 
agrandi de près de 50%. En conséquence, le prototypage rapide a été déplacé vers un autre 
étage, rénové pour l’occasion. Cela a permis une augmentation significative du nombre 
d’imprimantes 3D et de fraiseuses cinq axes utilisées par le département soufflerie. 
 
Beaucoup d'investissements « invisibles » ont également été réalisés sur la soufflerie, outil crucial 
dans le développement, afin d’améliorer sa précision et d’établir de meilleures corrélations entre 
les chiffres de la soufflerie et le verdict de la piste. 
 
Le quatrième projet est la création d'une grande salle des opérations, au cœur du bâtiment 
principal. Cette installation permettra une connexion optimale entre l'usine et le circuit pendant 
les Grands Prix et par conséquent une meilleure exploitation de la monoplace. Située tout près 
du lieu de conception de la R.S.17, cette salle disposera d'un espace pour des invités privilégiés, 
qui pourront s’immerger dans la course telle qu’elle est vécue à Enstone. Cette nouvelle entité 
devrait être mise en service dès le début de la saison. 
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Le dernier projet consiste en l'agrandissement du bâtiment principal. Deux étages de 840 m2 
permettront une réorganisation complète, l'optimisation des capacités de production ainsi que 
l'augmentation du personnel dédié à la fabrication et à la conception. 
 
Le dénominateur commun de ces projets réside dans la volonté de créer des environnements de 
travail positifs, avec un maximum de lumière naturelle, un éclairage LED à haut rendement 
énergétique et de nouveaux systèmes modernes de ventilation et de chauffage. 
 
Parallèlement, un vaste programme de rénovation est en cours pour la quasi-totalité des 
départements existants. Ainsi, toutes les machines-outils (fraiseuses cinq axes et tours) ont été 
entièrement renouvelées pour améliorer la capacité de fabrication. 
 
À l'extérieur, un nouveau parking est en cours d’aménagement pour gérer le nombre croissant 
d'employés et de visiteurs. Prévu pour l’automne 2017, le nouveau restaurant du personnel est 
également très attendu ! 
 
Enfin, de nombreux petits investissements ont été effectués dans tous les secteurs de 
l'entreprise, dans l’intérêt collectif et individuel. Parmi ceux-ci figurent de nouveaux ordinateurs 
portables, de nouveaux postes de travail, un nouveau module de calcul CFD permettant des 
analyses aérodynamiques plus rapides, sans oublier les améliorations apportées aux 
équipements d'essais non destructifs pour une précision accrue. 
 
« Nous avons été les témoins d’une forte consolidation de nos installations au cours des neuf 
derniers mois », résumait Bob Bell, Directeur de la Technologie F1. « D'ici fin 2017, la majorité 
du site aura profité d’améliorations ou de nouveaux bâtiments. » 
 
« Les nouvelles installations sont rapidement mises en place et les autres sont mises à jour. C’est 
un aspect essentiel dans notre quête vers le succès en piste. » 
 
Cure de jouvence à Viry 
 
Si la revitalisation du site d'Enstone est d'une plus grande ampleur, le calme était loin de régner 
à Viry-Châtillon depuis la naissance de Renault Sport Racing. 
 
Initialement base de Renault-Gordini depuis 1969, Viry est de tous les engagements en F1 de 
Renault. L’usine s’est d’abord occupée de l'intégralité de la monoplace avant de se concentrer 
sur le moteur, et plus récemment sur l’ensemble du groupe propulseur avec le moteur à 
combustion interne (ICE) et les systèmes connexes de récupération et de déploiement d'énergie. 
 
Bien que la plupart des changements aient été liés à l’organisation et aux perfectionnements de 
méthodologie, des investissements considérables ont aussi été effectués sur les équipements. 
 
Parmi les investissements les plus marquants de l'année écoulée, citons la mise à jour du 
système de gestion des bancs afin de procéder à un meilleur programme d’essais, plus efficace 
et plus fiable. 
 
La puissance de calcul a également été augmentée avec un nouveau cluster CFD, dont la 
capacité de simulation est 140 % supérieure. Le nouveau scanner 3D, qui devrait être 
opérationnel avant le début de saison, accroîtra significativement le volume de contrôle de qualité 
non destructif. En parallèle, un nouveau microscope électronique a fait progresser les facultés de 
dépannage. 
 
En outre, une unité de test monocylindre supplémentaire ouvre de nouvelles aptitudes à 
développer des concepts de combustion alors que les bancs moteurs sont dorénavant refroidis 
plus efficacement à l’aide de nouvelles tours de refroidissement. 
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À côté des projets achevés ou en cours, Viry ne sera pas en reste ces deux prochaines années 
avec d’autres améliorations portées aux installations, machines et bancs moteurs. 
 
Concernant le personnel, des augmentations stratégiques d'effectif ont eu lieu. Fin 2016, le 
nombre total d'employés était de 240 à Viry et une augmentation de 13 % est prévue pour 2017. 
Les recrutements se concentreront sur les départements turbo et système de contrôles moteur-
générateur de Viry.  
 
« À Viry, nous avons assisté à une réorganisation fondamentale de la structure technique dans 
le but de remodeler l'opération pour qu’elle réponde mieux aux futurs défis du développement 
des groupes propulseurs », explique Bob Bell, Directeur de la Technologie F1. « Ces 
changements nous permettent non seulement de fournir des groupes propulseurs toujours plus 
performants pour Enstone et nos équipes partenaires, mais aussi de travailler de plus en plus 
efficacement sur nos propres châssis pour atteindre nos objectifs au cours des prochaines 
saisons. » 
 
Les activités compétition de Renault 
 
Formula E 
Disputé au cœur des villes du monde entier, la Formula E est le premier championnat 100% 
électrique organisé par la FIA. Fidèle à sa nature de précurseur, Renault profite de cette vitrine 
mondiale pour démontrer son savoir-faire en matière de technologie électrique.  
 
Pionnier du véhicule 100% électrique avec la gamme Z.E. (zéro émission) et acteur 
incontournable du sport automobile, Renault encourage l’émergence d’une nouvelle forme de 
course automobile, plus accessible et en faveur du développement de la mobilité électrique. 
 
Renault a relevé ce défi avec succès en remportant avec l’équipe Renault e.dams le premier titre 
de Champion de Formula E de la FIA lors de la saison 2014-2015. Elle remporte le titre la saison 
d’après avec son propre groupe motopropulseur/boîte de vitesses et en développant des 
technologies de pointe qui bénéficieront directement ou indirectement aux véhicules de la gamme 
Z.E. 
 
Formula Renault 
Dès 16 ans, les jeunes espoirs de la Formula Renault sont confrontés à un univers concurrentiel 
extrêmement relevé. Gérer la pression de la compétition, comprendre le fonctionnement d’une 
voiture de course pour en tirer les meilleures performances : c’est là que les pilotes assimilent les 
bases de leur métier au volant de monoplaces dotées de moteurs 2,0 l 16 soupapes de 210 ch 
couplés à une boîte de vitesse séquentielle 7 rapports avec commandes au volant. 
 
L’adage qui disait qu’il fallait une saison pour apprendre et une autre pour gagner semble bien 
révolu. L’âge moyen d’accession à la Formule 1 ayant considérablement baissé ces dernières 
années, la durée de la formation a été réduite en conséquence. Créée il y a 45 ans, la Formule 
Renault a évolué avec son temps pour répondre aux besoins de pilotes issus du karting ou des 
disciplines d’initiation. 
 
En véritable école de la monoplace, Formula Renault permet de confirmer ou de révéler le talent 
d’un pilote. 
 
Renault Clio Cup 
Toujours friand de courses portière contre portière, le public se régale avec les Clio Cup. 
 
Depuis le lancement de la mythique Coupe R8 Gordini en 1966, Renault Sport a assuré une 
présence continue sur les circuits d’Europe et du monde entier. Commercialisées à plusieurs 
milliers d’exemplaires depuis 1991, les quatre générations de Clio Cup ont été reconnues pour 
leurs performances, leur fiabilité et leur accessibilité. 
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Huit séries nationales Clio Cup seront organisées en 2017 : France, Royaume-Uni, Espagne, 
Italie, Benelux, Nordique, Europe Centrale et Chine.  
 
Clio Cup hérite des atouts de Clio R.S. 200 EDC. Le moteur 1,6 l turbo à injection directe 
développe 220 ch et un couple constant de 270 Nm. Il est associé à une boîte de vitesse 
séquentielle avec palettes au volant. 
 
Renault Clio R3T Trophy 
En 2017, les équipages pourront choisir de participer à un trophée national à travers quatre zones 
européennes : France, ALPS, Italie et Iberia. 
 
En complément du support technique mis en place pour l’ensemble des clients et de l’égalité 
sportive du Trophy, le Clio R3T Trophy offrira une solide expérience aux pilotes pour leur futur 
dans le rallye automobile.   
 
Clio R3T dévoile ses atouts avec des trains avant et arrière exclusifs. Avec de nouveaux 
amortisseurs réglables et une multitude d’ajustements, chaque pilote est en mesure de trouver 
l’équilibre lui permettant d’être compétitif sur tous les types de terrain. 
 
Le moteur 1,6 l turbocompressé de Clio R.S. 200 EDC a reçu un traitement particulier pour 
afficher des performances inégalées. Le bloc développe ainsi 242 ch et un couple de 480 Nm. La 
boîte de vitesse séquentielle à six rapports pourra être commandée par des palettes au volant 
(option à venir). 
 
Renault Sport Cars – De la piste à la route : une expertise et un savoir-faire 
uniques 
 
Questions à… Patrice Ratti, Directeur général Renault Sport Cars 
 
Ayant débuté sa carrière en 1981, comme ingénieur au sein de l’équipe de Formule 1, Patrice 
Ratti a connu les débuts de Renault Sport. Aujourd’hui Directeur général de Renault Sport Cars, 
il porte une vision d’ensemble sur les quarante dernières années… 
 
Quelles sont les valeurs de Renault Sport Cars en 2017 ?  
Elles sont les mêmes qu’en 1976. De tous temps, Renault Sport a recherché la performance sans 
jamais hésiter à sortir des sentiers battus pour développer de nouvelles solutions. Le goût de la 
compétition et l’esprit d’équipe sont toujours aussi forts. Sur le plan technique, Renault Sport n’a 
jamais fait la course aux chevaux, préférant un équilibre entre puissance et légèreté, avec des 
châssis très efficaces et une attention particulière pour le plaisir de conduite. L’exercice est 
périlleux, mais cela fait partie de notre esprit et de nos gènes : les Renault ont toujours été légères 
et agiles, battant régulièrement des voitures beaucoup plus puissantes. 
 
Renault Sport aime relever des défis, mais où peut-on vous attendre pour votre prochain 
challenge ?  
Lorsque nous disposerons de la remplaçante de Mégane R.S. 275 Trophy-R, notre ambition sera 
de reprendre le record du Nürburgring ! Pour l’heure, nous relevons le défi d’un développement 
à l’international. En cinq ans, la proportion de véhicules vendus hors d’Europe est passée de 10 
à près de 30 %. Sandero R.S. 2.0 – notre premier produit développé pour l’Amérique Latine – est 
un grand succès et nous allons poursuivre dans cette voie. 
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Quelles sont les ambitions de Renault Sport pour le futur ? 
Nos ingénieurs travaillent actuellement sur des projets qui ne laisseront pas insensibles les 
passionnés… Nous voulons proposer à nos clients des voitures passion, sur toujours plus de 
marchés. Tout en continuant de croître en Europe, nous allons en effet poursuivre notre 
développement sur les autres continents. 
 
Gamme Renault Sport Cars 2017 : à chacun sa Renault Sport  
  
La gamme Renault Sport Cars s’appuie sur une structure à trois niveaux pour couvrir l’ensemble 
des besoins de la clientèle. Les GT Line proposent le design sportif et distinctif de la gamme GT, 
caractérisée par des performances moteur et châssis optimisées, ainsi qu’un grand niveau de 
confort pour un usage quotidien. Les R.S. offrent les meilleures performances et un plaisir de 
conduite sans compromis, aussi bien sur route que sur circuit. 
 
Bénéficiant de technologies développées pour la piste, les modèles R.S., GT et GT-Line sont 
considérés comme les porte-drapeaux de la gamme Renault. Au volant, des centaines de milliers 
de conducteurs forment une communauté sans frontière, qui entretient la passion Renault Sport 
sur les routes de la planète. 
 
10 modèles Renault Sport Cars sont actuellement disponibles : 
Twingo GT, Clio R.S., Clio GT, Clio GT-Line, Mégane GT, Mégane GT-Line, Mégane Estate GT, 
Sandero R.S., Sandero GT-Line, Fluence GT. 
 
Twingo GT - la toute dernière dans la gamme Renault Sport Cars 
Avec le retour d’une propulsion au moteur placé en position centrale arrière, Twingo GT fait un 
clin d’œil à la R5 Turbo et à la Clio V6, deux modèles mythiques partageant cette architecture. 
Twingo GT s’avère résolument amusante à conduire, avec son moteur de 110 ch et 170 Nm de 
couple. Bien campée sur ses roues de 17’’, elle bénéficie d’attentions particulières sur les 
suspensions, le contrôle dynamique de trajectoire ESP et la direction à démultiplication variable.  
 
Nouvelle Clio R.S. 200 EDC 
Clio R.S. 200 EDC propose le meilleur de la technologie Renault Sport pour une expérience 
enthousiasmante. Grâce à sa boite de vitesses robotisée à double embrayage et six rapports, 
l’efficacité et le confort vont de pair. Assumant son look de citadine, elle se mue en sportive de 
haut niveau suivant l’envie de son conducteur ! Avec une motorisation portée à 220 chevaux, la 
déclinaison Trophy bénéficie de 40 Nm de couple supplémentaire grâce à une nouvelle 
cartographie moteur, un plus gros turbo, un circuit d’admission réduisant les pertes de charge et 
un échappement redessiné. Cette version dispose également de liaisons au sol spécifiques. 
 
Mégane GT 
Tout en bénéficiant d’une attention particulière sur le confort de conduite, Mégane GT possède 
le niveau de sportivité propre aux modèles conçus par Renault Sport. L’agrément doit beaucoup 
aux quatre roues directrices du système 4Control, une première mondiale sur ce segment. Ce 
modèle bénéficie également du Launch Control, du Multi Change Down et du R.S. Drive. Nouvelle 
Mégane Estate GT reprend toutes les innovations de Mégane GT, associant le dynamisme et 
l’élégance de sa ligne à un volume de chargement record ! 
 
Des technologies issues de la compétition pour un plaisir de conduite 
inégalé 
 
Issues du dialogue permanent entre les ingénieurs de la compétition et ceux chargés des 
modèles de série, les technologies dérivées du sport automobile contribuent à l’agrément de 
conduite, aux performances et à la fiabilité des R.S.  
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Launch Control 
Inauguré sur Clio R.S. 200 EDC, le Launch Control permet de se faire plaisir avec des 
démarrages type « boulet de canon » ! En gérant le niveau de ‘grip’ présent au sol, ce système 
électronique élimine le patinage des roues en agissant sur le couple moteur. 
 
Multi Change Down 
En maintenant la palette au volant enfoncée en continu, le conducteur peut rétrograder 
rapidement plusieurs vitesses pour aborder chaque virage sur le meilleur rapport. Proposé sur 
Clio R.S. puis Mégane GT, il apporte une expérience inédite pour tous les styles de conduite. 
 
R.S. Monitor 
Inspiré par les systèmes d’acquisition de données utilisés en compétition, R.S. Monitor enregistre 
les informations communiquées par les capteurs de la voiture. Jusqu’à quatorze valeurs sont 
disponibles : puissance et le couple moteur, pression des freins, température d’huile, angle au 
volant… Très convivial, R.S. Monitor affiche au tableau de bord les renseignements essentiels 
pendant le roulage. L’ensemble des données peut ensuite être exploitée sur un ordinateur et 
comparée avec des temps de référence sur les principaux circuits. 
 
R.S. Vision 
Signature lumineuse révélée en avant-première sur la face avant de Clio R.S.16, R.S. Vision 
reprend la forme du damier stylisé, caractéristique de l’univers graphique Renault Sport. La 
technologie LED multi-réflecteurs exclusive permet de regrouper quatre fonctions : projecteur 
antibrouillard, éclairage de l’intérieur des virages, projecteur longue portée et feu de position. 
 
Train avant à pivot indépendant  
Imaginé pour les R21 Turbo de Superproduction à la fin des années 80, le train avant à pivot 
indépendant a trouvé une nouvelle application sur les modèles les plus puissants de la gamme 
R.S. Contrairement à un train avant McPherson, l’axe de pivot est totalement découplé du 
système d’amortissement, afin d’éliminer le phénomène de micro-braquage en virage serré et 
d’améliorer la tenue de cap à haute vitesse.  
 
Butées de compression hydrauliques  
Issues du développement effectué par Renault Sport sur les suspensions utilisées en rallye, les 
butées de compression hydrauliques profitent aujourd’hui à Clio R.S. Quelles que soient les 
conditions, elles confèrent une tenue de route inégalée pour une voiture sportive, grâce à 
l’incorporation d’un amortisseur secondaire dans le corps principal.  
 
Segment U-Flex  
Parmi les multiples innovations issues de la Formule 1, Renault Sport a décliné la technologie U-
Flex sur ses modèles de série. Ce segment racleur de piston, très souple et en forme de U, 
s’adapte à la déformation du cylindre causée par la pression et la température. Cette innovation 
permet de limiter les frottements tout en optimisant le rendement du lubrifiant moteur.  
 
Une maitrise incontestée de la technologie turbo 
Introduite en F1 en 1977, la technologie turbo dont Renault fut le pionnier est aujourd’hui présente 
sur la plupart des modèles de la gamme R.S. et G.T.. Depuis 2014 le turbo a aussi fait son retour 
en F1 ou le surcroit de puissance et d’efficacité apportée par cette technologie est un des 
éléments qui a permis de contribuer à réduire les émissions de 40% à performance comparable. 
 
Renault Sport Experience 
Renault Sport propose aussi à ses clients de profiter des qualités de leurs véhicules sur les plus 
beaux circuits du monde ! Nées en France il y a une dizaine d’années, les « Journées Passion 
Renault Sport » ont été rebaptisées Renault Sport Experience en franchissant les frontières. 
Après l’Allemagne et la Grande-Bretagne, le concept est décliné au Maroc, au Japon, à Hong-
Kong, au Brésil…  
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Encadrés par des moniteurs professionnels pour une totale sécurité, les clients peuvent ainsi 
perfectionner leur technique de pilotage au volant de leur R.S. Le concept Renault Sport 
Experience propose également des centres d’essais itinérants, proposant aux clients de tester 
les dernières nouveautés. 
 
L’excellence technologique de Renault en F1 au profit de tous  
 
L’excellence démontrée par Renault sur les circuits trouve déjà son application à travers les 
moteurs de série. Profitant de l’apport de spécialistes du monde de la F1, la dernière génération 
de moteurs Energy constitue un exemple de premier plan.  
 
Transfert de technologies 
Ces dernières années, de solides liens ont été tissés entre Viry-Châtillon, le site de conception 
et de développement des moteurs Renault de F1, et le Technocentre de Guyancourt, le centre 
névralgique des moteurs de grande série du groupe. Désormais, de nouvelles passerelles seront 
créées avec Les Ulis où siège Renault Sport Cars. Cette collaboration étroite entre les 
spécialistes de la compétition et leurs homologues de la série, associée aux projets ponctuels 
communs, permet aux moteurs de série de bénéficier des innovations de la F1 et inversement.  
 
La rapidité des développements en F1 et les qualités d’analyse des motoristes compétition de 
Renault permettent à la marque d’étudier de nouvelles solutions techniques dans des conditions 
extrêmes. Affronter des spécialistes sur les circuits offre également à Renault, constructeur 
généraliste, l’occasion de disposer d’une vision unique des architectures moteur innovantes. 
  
Grâce à cette approche, Renault peut inlassablement améliorer l’efficacité énergétique de ses 
moteurs à l’aide de méthodes telles que : 
• La suralimentation et le downsizing 
• L’injection directe 
• La réduction de frottements 
• Le partage des méthodes 
 
En conséquence, les clients de Renault bénéficient de l’excellence acquise en sport automobile.  
 
Technologies électriques 
Renault contribue directement à l’émergence des technologies électriques à travers son double 
engagement sportif et technique. Les groupes propulseurs utilisés en F1 intègrent de puissants 
moteurs électriques capables d'exploiter l'énergie perdue au freinage et par l'échappement. 
L'énergie récupérée est stockée dans une batterie et libérée sur demande pour augmenter la 
puissance. En parallèle, l'engagement de Renault en Formula E souligne la stratégie et 
l'engagement environnemental de la marque envers les véhicules « zéro émission ». 
 
L'engagement sur ces deux voies illustre la volonté de Renault d'accélérer les progrès 
technologiques des véhicules électriques. Les technologies développées dans le cadre de ces 
engagements contribueront non seulement à l'amélioration des performances des moteurs 
électriques, mais aussi à celles relatives à l'autonomie de la batterie. 
 
Suralimentation 
La suralimentation permet aux moteurs de cylindrée réduite de produire de plus grandes 
puissances en dépit de vitesses de rotation inférieures. L’énergie dissipée sous forme de chaleur 
dans les gaz d'échappement est récupérée pour alimenter le turbo. Elle est alors utilisée pour 
comprimer l’air admis (compresseur) et augmenter la pression au sein des cylindres. 
 
Renault a été le pionnier dans cette technologie lors de son entrée en F1 avec le moteur turbo 
R.S.01 en 1977. La décennie suivante, Renault a progressivement démocratisé cette technologie 
dans ses véhicules de série, dont la R5 Turbo, R18 Turbo, R11 et R21 2L Turbo. 
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Aujourd'hui, tous les moteurs de la gamme Renault Energy sont suralimentés pour concilier 
performance et consommation avec des blocs plus petits et plus légers. Le R.E.17 est ainsi un 
V6 turbo, capable d’offrir une puissance incroyable par rapport aux capacités normales de sa 
cylindrée. 
 
Injection directe 
L'injection directe permet un contrôle précis de la forme et du flux de pulvérisation de l’essence 
dans les cylindres, et non à l'intérieur des collecteurs d'admission comme c’est le cas pour 
l’injection indirecte. 
 
L’injection directe des Renault de série est issue du dialogue bilatéral entre Viry et Guyancourt, 
visant à rechercher inlassablement des systèmes énergétiques performants en mêlant 
optimisation de l'efficacité énergétique et réduction de la consommation. Ce dernier aspect a été 
réduit de 40% avec la dernière génération de moteurs F1 et de 25% sur les moteurs Energy 
commerciaux. 
 
Réduction des frottements 
La gamme Energy bénéficie de l’expérience de Renault Sport Formula One Team sur les 
technologies de réduction de frottements à travers : 
 
• Traitement de surface DLC (Diamond Like Carbon) sur les poussoirs, 
• Procédé PVD (Pressure Vapour Deposit) sur les jupes de piston,  
• Segment racleur UFLEX, utilisé en F1 depuis plus d’une décennie. La géométrie en U 
permet une adaptation du segment au déformé du cylindre pour aboutir au meilleur compromis 
entre efficacité (raclage de l’huile sur la chemise pour en limiter la consommation) et frottements. 
 
Consommation 
En F1, le poids est l’ennemi numéro un. Une faible consommation est un atout indéniable car elle 
permet d’embarquer moins de carburant, d’être plus léger et donc plus rapide.  
 
En série, les moteurs Renault se positionnent parmi les meilleurs pour leur rapport entre 
émissions de CO2 et leurs capacités cubiques. Ainsi, la consommation de Nouvelle Clio Energy 
dCi 90 s’élève à 3,2l/100 km pour 83g de CO2/km. Des chiffres lui permettant de rivaliser avec 
les meilleures motorisations hybrides. 
 
Systèmes électroniques de contrôle  
Afin d’améliorer les performances du groupe motopropulseur dans la technologie des véhicules 
de série, les systèmes électroniques de contrôle jouent un rôle de plus en plus important. Les 
unités de contrôle hautes performances, les algorithmes qui incorporent de plus en plus les 
modèles physiques, et les capteurs virtuels, entre autres, sont essentiels pour réduire la 
consommation d’énergie. 
 
Les moteurs de F1 sont équipés de boitiers électroniques sophistiqués à même de traiter 5 Go 
de données par heure afin de contrôler la consommation, la cartographie et les systèmes 
hydrauliques. 
 
Les moteurs « compound » 
Le principe de récupération d’énergie par une turbine à l’échappement du moteur thermique et 
transmise vers l’arbre moteur n’est pas nouveau. Il existait dès l’avant-guerre sur certains 
moteurs d’avion et a même été développé ensuite sur certains poids lourds de manière 
mécanique. C’est le principe du moteur « compound ». 
 
L’avantage d’une solution turbocompound électrique est de piloter en temps réel la restitution 
d’énergie pour pouvoir l’utiliser là, où et quand elle est vraiment nécessaire. En fonction des 
besoins, elle pourra être transmise au vilebrequin afin de maintenir la turbine en vitesse (et ainsi 
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réduire l’inertie dans les phases transitoires) ou tout simplement être stockée dans la batterie en 
attendant le moment opportun.  
 
Cette technologie démontre une fois de plus l’avancée représentée par les groupes propulseurs 
utilisés en F1. 
 
Partage des méthodes 
Au-delà des technologies, un lien fondamental réside dans le partage des méthodes et des 
compétences entre la F1 et la série. Le savoir-faire et les outils de dimensionnement sont 
échangés et partagés pour optimiser les moteurs des deux univers. 
 
La maîtrise de la haute performance de Renault Sport Formula One Team profite à Renault pour 
dimensionner l’architecture de refroidissement des moteurs turbocompressés. La circulation 
d’eau transversale utilisée pour les moteurs Energy en est un exemple.  
 
Les méthodes de validations basées sur la connaissance physique des phénomènes moteurs 
sont également un atout majeur de Renault. Assurer la fiabilité à chaque course est une des clés 
du succès en F1 et les qualités d’endurance des moteurs Energy sont reconnues dans les 
enquêtes de satisfaction.  
 
Enfin, pour partager ces compétences de pointe, le transfert des talents est indispensable pour 
l’efficacité des échanges et l’entretien d’un esprit d’innovation. Philippe Coblence, architecte de 
l’Energy dCi 130, et Jean-Philippe Mercier, architecte des blocs Energy TCe, sont tous deux 
d’anciens directeurs de bureaux d’études Renault Sport F1 et artisans dans la conception des 
V10 et des V8 victorieux dans les années 1990 et 2000. En apportant leur expertise personnelle 
et leur exigence dans la conduite de ces projets de série, le downsizing a ainsi repoussé ses 
limites grâce aux solutions techniques et aux méthodes importées de la F1. Les moteurs Energy 
disposent désormais d’un ensemble inégalé de technologies dans leurs catégories tout en offrant 
des économies de carburant s’élevant à 25% par rapport à la génération précédente. 
 
La large palette de talents présents au sein de Renault est un atout majeur mis au service de 
Renault Sport Formula One Team. L’équipe de Viry-Châtillon investit ainsi le laboratoire des 
matériaux de la marque, tout comme elle utilise des outils tels que le microscope électronique à 
balayage. À l’aide de ces gènes, technologies et compétences développées en commun, le 
savoir-faire de Renault en matière de moteurs de série est tout aussi reconnu que son expertise 
en F1. 
 


